Valeurs des temps simples de l'indicatif


Valeurs des temps simples de l'indicatif
L'indicatif est un mode très riche qui contient huit temps.
Quatre temps simples : présent, imparfait, passé simple, futur simple.
Quatre temps composés : passé composé, plus-que-parfait, passé antérieur, futur antérieur. 
Cependant, dans ce test, je préfère aborder les temps simples uniquement, nous verrons les temps composés dans un autre test.
Ces quatre temps (simples) expriment des valeurs différentes, c'est ce que nous allons voir, le cours est facile : il faut juste s'y mettre ! 
1. Le présent :
      a. Le présent d'énonciation : c'est le présent qui est utilisé pour exprimer une action au moment où elle a lieu, exemple : 
Je range ma chambre.
Ici, le narrateur parle au moment où il range sa chambre, présent d'énonciation.
Je joue au piano et Anne finit de lire son livre.
Ici aussi, le narrateur exprime l'action de jouer au piano et finir de lire le livre au moment où celle-ci se produit.
b. Le présent d'habitude : c'est le présent qui est utilisé pour exprimer une action qui se répète, exemple :
Elle se lève chaque jour à six heures du matin.
Ici, l'action de se réveiller se répète chaque jour à six heures du matin. Il s'agit d'intervalles réguliers, on précise la périodicité.
Ce chien mord.
Ici, il n'y a pas d'intervalle de temps précisé, cependant il s'agit d'une tendance, le présent prend donc une valeur d'habitude.
Chaque mardi, elle part nager à la piscine municipale.
Cet exemple rejoint le premier, il y a présence d'intervalle de temps d'une semaine.
c.     Le présent de vérité générale : il s'agit d'un présent vrai à toutes les époques, il peut s'agir d'une donnée scientifique, par exemple :
Deux et deux font quatre.
Ici, le présent exprime un fait qui a toujours existé et existera toujours.
La terre tourne autour du soleil sur elle-même.
Ici, nous avons une donnée scientifique qui ne changera pas.
d.    Le présent de narration : c'est le présent qui intervient dans un contexte de temps au passé, exemple :
A un moment, je ne savais plus quoi faire, je prends alors le bâton que j'avais à la main et je le frappe.
L'action se situe au passé (savais, avais) mais les verbes exprimant l'action de frapper et prendre sont au présent.
 Nous pouvons aussi noter qu'il existe un présent dit ‘historique' dont la valeur est proche du présent de narration : 
En 1789, le peuple de Paris prend la Bastille.
Ici, l'action se situe dans le passé, plus précisément dans l'histoire mais l'action de prendre la Bastille est au présent. 
2. L'imparfait :
          a.          L'imparfait duratif : c'est la valeur principale de l'imparfait et qui s'utilise le plus souvent, elle exprime des actions non limitées dans le temps, qui durent, exemple : 
Il regardait le jardin et pensait à sa fille.
Ici, nous ne savons ni quand commence l'action ni quand elle se termine, elle dure, d'où le nom de ‘duratif'.
b. L'imparfait descriptif : il sert tout simplement à décrire, à mettre en place un décor, exemple : 
C'était un mardi soir, il pleuvait, quant aux arbres, ils se dressaient tous mouillés.
Comme vous pouvez voir, l'imparfait décrit un endroit, il place le décor.
c. L'imparfait d'habitude : pareil que le présent d'habitude, sauf qu'il  exprime des actions qui se répètent dans le passé, exemple : 
Chaque mercredi après-midi, Bouchra partait à la plage.
Ici, l'imparfait exprime une action qui se répète dans le passé.
d. L'imparfait de condition : celui-là s'emploie avec le conditionnel pour exprimer une condition, exemple : 
Si tu prenais le temps de te concentrer, ton travail serait plus intéressant.
L'imparfait exprime une condition, il est employé avec un verbe au conditionnel.
3. Le passé simple :
       a. Le passé simple à aspect ponctuel : Le passé  simple en général exprime des actions accomplies, ponctuelles à la différence de l'imparfait qui exprime, lui, comme on a vu des actions qui durent.
Hier, il plut et neigea. 
Actions terminées, aspect dit ‘borné'.
b. Le passé simple à aspect bref : Il exprime un fait bref et soudain dans un décor au passé exprimé par l'imparfait.
Il marchait dans la forêt quand soudain il s'arrêta. 
Ici, le passé simple exprime une action brève et soudaine par rapport à l'arrière-plan exprimé par l'imparfait.
c. Le passé simple à aspect de successivité : Celui-là exprime des actions qui se succèdent : 
Il parla, se tut, reprit son discours, but une gorgée d'eau et remercia l'assemblée.
Ici, on observe une suite d'actions qui se déroulent les unes après les autres.
d. Le passé simple à aspect global : Le passé simple donne aussi une vision globale d'un fait (le plus souvent historique).
La dynastie des Almoravides régna environ 99 ans au Maroc.
On observe bien ici que le passé simple donne un aspect global du règne des Almoravides.
4. Le futur simple :
5. La valeur de base : il situe un fait dans l'avenir au moment de l'énonciation.
J'irai au théâtre ce soir.
Action exprimée au moment de l'énonciation mais qui se situe ce soir, c'est-à-dire dans l'avenir.
b. Le futur d'habitude : pareil que le présent et l'imparfait d'habitude, il exprime un fait répété mais dans le futur.
Désormais, j'étudierai un cours de français par jour.
Il y a bien ici une répétition se situant dans l'avenir.
c.     Le futur de narration : c'est le futur qui intervient dans un contexte de temps au passé.
Il joua pendant toute l'après-midi, mangea, après quoi il ira dormir.
L'action se situe au passé mais le verbe aller est au futur, il signifie que l'action  se produira après celle de manger.
  Nous pouvons aussi noter qu'il existe un futur dit ‘historique' dont la valeur est proche du futur de narration : 
Les Arabes conquerront l'Espagne en 711.
L'action se passe au passé (711), mais le verbe conquérir est au futur.
Indications pour l'exercice : les verbes entre guillemets sont les verbes concernés


Questions:


1. Je me 'lave' les dents. _____________________________
2. Nous marchions tous vers la forêt, et c'est là que Karim 'ouvre' le sac et y 'prend' une crème anti-moustique. _____________________________
3. Elle 'préparait' des pop-corn pour sa nièce chaque mercredi après-midi. _____________________________
4. Avant-hier, il 'alla' à la plage. _____________________________
5. Je 'déjeunerai' au restaurant à 13h une fois le travail fini. _____________________________
6. C'est en 1431 que Jeanne d'Arc 'monte' sur le bûcher à Rouen. _____________________________
7. Les Alaouites 'prendront' le pouvoir au Maroc en 1636. _____________________________
8. Elle se réveilla, se brossa les dents, mangea, après quoi elle 'sortira'. _____________________________
9. Zainab préparait un tajine quand soudain, le vent 'souffla' si fort qu'il 'ouvrit' la porte et 'éteignit' le feu. _____________________________
10. Chaque jour, Karima 'promène' son chien. _____________________________
11. Ce robinet coule. _____________________________
12. Il 'se leva' en sursaut, 'se brossa' les dents, 's'habilla' en vitesse et 'sortit' en courant. _____________________________
13. Louis XIV 'régna' en France 72 ans. _____________________________
14. Si tu ne 'restais' pas planté devant ton ordinateur toute la journée à préparer des tests de français, tu pourrais aller avec nous à la plage. _____________________________
15. Hier, ma sœur 'parlait' au téléphone avec son amie. _____________________________
16. Elle 'était' belle, sa taille fine 'se dressait' devant moi comme une sirène _____________________________
17. L'eau 'gèle' à 0°c. _____________________________
18. Dorénavant, je 'contacterai' Leila chaque soir. _____________________________






REPONSES:

1. présent d'énonciation
2. présent de narration
3. imparfait d'habitude
4. passé simple à aspect ponctuel
5. futur valeur de base
6. présent historique
7. futur historique
8. futur de narration
9. passé simple à aspect bref et soudain
10. présent d'habitude
11. présent d'habitude
12. passé simple de successivité
13. passé simple à aspect global
14. imparfait de condition
15. imparfait duratif
16. imparfait descriptif
17. présent de vérité générale
18. futur d'habitude



EXPLICATIONS: 

1) Action qui se produit au moment où le narrateur parle.
2) Verbes ouvrir et prendre au présent dans une action qui se situe au passé.
3) C'est une action qui se répète dans le passé. (Intervalle d'une semaine).
4) Action terminée, aspect ‘borné'.
5) Action exprimée au moment de l'énonciation mais qui se situe à 13h, c'est-à-dire dans l'avenir.
6) Verbe monter au présent dans une action historique au passé(1431).
7) L'action se passe au passé (711), mais le verbe conquérir est au futur.
8) L'action se situe au passé mais le verbe sortir est au futur, il signifie que l'action se produira après celle de manger.
9) Le passé simple exprime une action brève et soudaine par-rapport à l'arrière-plan exprimé par l'imparfait.
10) Action qui se répète (intervalle de temps d'un jour).
11) Il s'agit d'une tendance, donc habitude.
12) Ici, on observe une suite d'actions qui se déroulent les unes après les autres.
13) On observe bien ici que le passé simple donne un aspect global du règne de Louis XIV.
14) Imparfait exprimant une condition, présence de ‘si' et de conditionnel.
15) Action à l'imparfait qui dure, on ignore son début et sa fin.
16) Imparfait servant à décrire.
17) C'est une donnée scientifique qui ne changera pas.
18) Il y a bien ici une répétition se situant dans l'avenir.



· L’imparfait de l’indicatif est apte à rendre compte d’un fait situé dans le passé. Il indique que l’événement n’appartient plus / pas à l’actualité de l’énonciateur : il s’agit d’un passé révolu. L’imparfait présente le procès dans son déroulement, en cours d’accomplissement. 

· Valeur générale : 

· Valeur temporelle : Hier, à quatorze heures, il neigeait. 

· Valeur aspectuelle : 

· inaccompli, tensif : l’imparfait s’oppose au plus-que-parfait (Il avait neigé). 

· « sécant » : l’imparfait montre un événement dont on ne voit ni le début ni la fin. Le terme « imparfait » signifie « qui n’est pas mené à son terme ». L’imparfait donne de l’événement une vision analytique : l’observateur se place au cœur de l’événement ([image: image1.png]


 présent dans le passé). 

· Valeurs d’emploi ou effets de sens : 

· Valeurs temporelles : 

· descriptif : l’imparfait est seul capable d’exprimer plusieurs actions qui se produisent depuis un temps que l’on ne peut / veut préciser. C’est le temps de la simultanéité. L’imparfait peut entraîner un effet de suspens : C’était un soir d’automne, il pleuvait. Soudain, un cri se fit entendre. → L’imparfait pose le décor. 

· imparfait itératif : Le facteur passait tous les jours à huit heures. 

· imparfait pittoresque ou historique : En 1815, Napoléon partait pour Sainte-Hélène. Ici, on pourrait remplacer l’imparfait par un passé simple. Mais avec l’imparfait, l’événement n’est pas anecdotique : il prend plus d’ampleur ; on donne de l’épaisseur à des procès qui, par nature, n’en ont pas. 

· imparfait de concordance (valeur syntaxique) : après un verbe au passé, le présent d’une proposition subordonnée est transposé mécaniquement par un imparfait : 

· Pierre déclara : « Je désire voir Rome ». 

· → Pierre déclara qu’il désirait voir Rome. 

· Au discours indirect libre : Pierre prit la parole. Il désirait voir Rome. 

· imparfait explicatif ou de commentaire : Le train siffla trois fois : on arrivait. 

· Valeurs modales : 

· imparfait d’atténuation ou de politesse : Je voulais des petits pois. Grevisse (dans Nouvelle Grammaire française, 3e édition, Duculot, 1995) commente cet emploi : 

· « L’imparfait d’atténuation concerne un fait présent que l’on rejette en quelque sorte dans le passé, pour ne pas brusquer l’interlocuteur. » 

· imparfait hypocoristique : Comme il était mignon, cet enfant ! Il avait mal aux dents, le bébé ! Il s’agit bien souvent du langage d’adultes envers des enfants ou des animaux domestiques. 

· imparfait de conséquence inéluctable ou d’imminence contrariée : Un mot de plus, et elle se jetait par la fenêtre. Sans ton courage, cet enfant se noyait. On attend dans ce cas un conditionnel passé. 

· imparfait en système hypothétique : Je sortirais s’il faisait beau. 

